
peu trop rëchaufîant et laxatif. Il a de plus unesaveur amère un brin désagréable. Pour ces raisons.
Il est mieux de 1 employer en mélange avec d'autres

fr««f;?*"? '^ proportion de 25 à 40%. Un mélangeen parties ega es de seigle, d'orge et d'avoine cons-
titue une excellente et économique ration d'enirrais-
sèment pour les porcs. *

La paille

La paille de seigle n'a qu'une faible valeur alimen-
taire que ne corrigent pas son amertume et sa texture
coriace. Il est mieux de l'employer comme litière,

d^^âw^tion
"^*''' P°"^ augmenter ses propriétés

Le •eiglejJ'automne, fourrage vert

La culture du seigle d'automne devrait prendreplus d importance dans notre province, surtout aupoint de vue de son utilisation comme fourrage verta Ifté pour les vaches laitières. Le seigle d'automne
cultivé^dans ce but, est prêt à être servi aux animaux
trois à quatre semaines plus tôt que tout autre four-rage ou mélange semé le printemps pour la même fin.
Il est bond ajouter que SI l'on sème du seigle d'au-tomne pour le servir en fourrage vert, on devra lesemer dru et sur une terre bien engraissée, afind'avoir un lx)n volume de fourrage.

L» seigle, pâturage

1
I^*^nf maintes régions de l'Ontario, on fait pâturer

le seigle d automne, quand il a 8 à 10 pouces âe hau-teur et après qu'il a été rasé par les animaux, on luidonne la chance de croître de nouveau et de mûrirson gi-am qu'on récolte à l'automne ; on fait ainsid une pierre deux coups. Je crois que la chose pour-rait être pratiquée avec profit dans plusieurs ccïutésde noti-e m-ovmce, où les pâturages sont maigres etmanquent de très bonne heure dans la saison
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